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i!ET PLACE OU MARCHE, HULL

On exécute à ces ateliers toutes sortes

D’IMPRESSIONS
:

TELLESflQlE:

Livres
Têtes de comptes, 

Memorandums,
Cartes d’allaires, 

Cartes de visite, 
Ghèii les, 

Billets-
Traites,

Enveloppes
Catalogues,

Listes de prix, 
Programmes, 

Circulaires, 
Afliches,

Plac.i ils,
Le t tes funéraires,

IEtc., elc, etc.

ïBLANCS POUR AVOCATS
iDéclarations sur compte,

Declarator s sur billot,
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions,
Subpoenas.

Affidavits,
Obposttions, 

Fiat,
Inscrijilions, iEtc., etc., etc.

POUR NOTAIRES
Contras de vente,

Contrats de mariage,
Blancs de billet,

Procurations,
Quittances,

Transports,
Protêts,

Obligations, etc.

Pour les Greffiers et les Commissaire s

Blancs simules de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

fi

POUR HUISSIER
,v.Blancs de Procès-Verbaux, 

D’avis de Vente !
De Saisie,

De Venir.

!

POUR LES SEC.-TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d’electeurs.

LE TOUT

SUR BON PAPIER
ET A DES

'L

8ÇL Les ordres envoyés par la Post 
reçoivent une attention toute spéciale et 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS:
“ LE CAIllDÂ" quotidien, par an, $3.()r

LE COURRIER DE HULL" hehd., do t.
Tôut abonnement est invariu biemeu 

payable d’avance.

La Société de Pblidti persuad
PROPRIÉTAIRE.

LES CELEBRES CHARS PALAIS

CALUMET, LACHINEEf CARILLON
Trois des plus riches chars en Amérique, 

sont attachés aux trains de vitesse 
entre Ottawa et Montréal.

En connection à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali
fax, Saint-Jean, Boston, et tous les 
points dans la Nouvelle-Angleterre.

Les trains pour L’OUEST quitteront Ottawa
10.45 a.m—Train express direct pour Perth

Brockville, Toronto, Detroit, 
Chicago et tous les points à 
l’ouest viâ chemin du Grand 

Tronc. Aussi pour Utica, Al
bany, New-York, Buffalo et 
tous les points à l’ouest viâ 
U. A B. R. R.

12.25 p.m-Express du jour pour Pembroke, 
Chalk River et tous les points 
du haut Ottawa, se reliant à 
Chalk Bay avec le train mixte 
de Sudbury et de toutes les sta
tions intermédiaires.

3.45 p.m.—Trains mixte de l’après-midi,
pour Almonte, Renfrew, Pern 
broke, Chalk River et toutes 
les stations intermédiaires, fai 
sunt connection a la jonction de 
Carleton avec le trains mixte 
pour Brockville et les stations 
intermédiaires.

10.10 p.m.—Train express du soir, tous 
les jours, y compris le dimanche, 

bar dortoir, pour Perth.avec c
Brockville, Toronto, Détroit, 
Chicago et tous les points de 
l’ouest viâ G. T. R.

Pour les billets, le prix du passage, les 
siège dans le char-salon, la table des 
heures et autres informations concernant 
les passagers, s’adresser au bureau des 
btilélâ.

tmr 36 RUE ELGIN. ~Wl
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Ageut-Génôral des Passagers 
ARCHER BAKER,

Surintendant-général
W.C. VANHORN B,

Administrateur-général.

.Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez cüet

JTcDOVGALL & CVZifE.
Le plus ancien magasin de ce genre è 

Ut tawa, établi en 1850, à l’enseigne de lx

CROSSE TAKRIERE,

Rue Susse*, et coin il la rue Duke,
VlIAVIUl ltF.S. OTTAWA,

Et à MATT A WA, P.Q.

MCDOUGALL & CUZNER
31 Octobre 1883. la

Le Restaurant “ Queen ”
Numéros 13 & 14, Rue ELGIN
Ce restaurant de première classe n'est 

qu’à quelques minutes de marche de tous les 
principaux hôtels. Toujours à point, huî
tres, et primeurs de la saison. Repas à 
tonte heures. La salle à manger des dames 
est au premier étage. On fait une spécia
lité des soupes aux huîtres et des dîners
privés.

P.S.—Les prix ne sont pas surchargés.
J. H. SPENCER,

Propriétaire.
20 mars 1884
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TEMOIGNAGE CONVAINCANTKIDNEY WORTLE CHOLÉRA EN FRANCE
Je me suis démis l’épaule à la sui ' 

d’une chute, le 5 octobre 1881. Les do 
leur» furent appelés, mais ne purent r 
mettre mon bras à son état naturel. Aj n > 
121 jo-irs de soulfrances atrocos, j’alla'i à 
Boston, et à l’hôpital où je me rendis, .r 
médecin réussit à me remettre le bras ci 
position, mais les nerfs étaient tellemei • 
contractés que je ne pouvais plus que pliti 
mou bras à ang e droit. Les nerls pi- 
raissaient être en lil d’acier ; ]’applique 
tous les remèdes ordinaires, de .’alcool u 
du vinaigre, du Brandy et le i’ai iuc<, 
mais sans aucun efiet marqué. N ci 
avions une petite quantité de voire amui 
et liniment d’huile. C’est le remède qui l 
donné les meilleurs résuit-ils. Je n V 
trouvé que dans une pharn oie et eu. net :■ ■ 
quantité, et ayant dema* aux pharrtu- 
ciens pourquoi ils ne garuHient pas o* »*• 
mède; “ Eli bien, me répond reut-ils, ci- 
ne savions 
tant de valeur, 
tisfaits le mon témoignage que depi isii 
en ont acheté et en ont vendu des ,uai 
tités. Mais connue je ne pouvais attendri 
vu que l’on parlait déjà de me mettre i-ou 
l’influence de l’Ether pour operer 
bras et détendre les nei is. J’ai prèle le 
vous écrire immédiatement pour vous ie- 
mander de menvoyer six bouteilles, rv 
avant que la seconde fut épuisée, les r.i.rff* 
étaient détendus et je pouvais me ser. ;>• 
de mon bras avéc facilité et sans dou«uui 

Permettez moi de vous dire que nous 
nous servons habituellement de voli u ar
nica el liniment d’huile comme rmèo< 
pour les brûlures, écorchurés, entorse1, 
maux de reins et en général pour tnuU' 
les maladies externes et cela av*. dt 
meilleures résultats qu’aucun remède . . 
peut donner. Mon médecin donne son e. 

pprobation à ce remède.
Votre tout dévoué,

Rbvd. D. Goohuk,
Pembroke, N. H.

C’est un composé purement vé
gétal de certaines racines médici
nales, de feuilles et fruits qui sont 
connus depuis longtemps pour avoir 
une valeur spéciale sur les 
diverses de maladies des rognons. 
D’autres remèdes, agissant directe
ment sur le foi et les intestins pour 
les tenir en ordre parfait, sont com
binés avec les précédents.

Il est impossible de trouver sur 
la face du globe un remède plus 
elficace pour donner la santé aux 
malades. On pourrait fournir des 
milliers de certificats favorables 
venant de toutes les parties du 
pays, car l’usage de ce remède est. 
universel et il est aussi populaire 
dans le Maine et la Californie que 
dans New York et l'Ohio.

Les louanges que l’on en fait 
dans le Vermont, sa première patrie 
ne sont pas surpassées par celles 
que l’on entend dans le Texas et le 
Minesota.

u La marche suivie par l’épidé
mie n’est pas celle du choléra asia 
tique ou envahissant qui, lorsqu’il 
est introduit dans une aggloméra 
lion d’hommes comme celle qui 
ei iste à Toulon, frappe comme la 
foudre et atteint très rapidement 
son extension pour se terminer 
dans un temps très court.

“ Rien de pareil ne s’est produit, 
la maladie s’est présentée avec le 

^ caractère qu’elle revêt dans les épi-
néesdemies du choléra nostras, 

sur place de causes locales, n’ayant 
aucune tendance à se propager et 
devant s’éteindre par la disparition 
des causes qui l’engendr.-nt.”

En communiquant ce rapport à 
ses collègues du ministère, M. Her 
rison a ajouté que l'épidémie résul
tait de la saleté et de l’infection de 
certains quartiers de Toulon.

e ce remeile avau ai 
1 s ont été tellemei si.

sur moi

UN MONSTRE

PETITE GAZETTEIl y a en ce moment, à la Non 
velle-Orléans, une petite fille mons
tre âgée de douze ans, toute recro
quevillée, qui a une tète de singe 
et un corps absolument féminin 
Cette pauvre créature est née de 
parents indiens, dans les pinières 
de la baie Saint-Louis, où la famille 
Bourgeois l’avait recueillie lors 
qu’elle devint orpheline. Cette 
famille en fit ensuite cadeau à une 
dame Dourioux, de la Nouvelle- 
Orléans, qui s’est vu forcée de la 
donner a M. Baldwin, à cause de 
mauvais instincts qui sont en elle 
et qui ont leurs heures de réveil. 
Lorsque la bête se révèle chez elle, 

docilité disparaît et on parvient 
difficilement à l’empêcher de faire 
du mal. Elle s’élance indistincte
ment sur les personnes ou sur les 
animaux et les mord comme le 
ferait un fauve. Ses deux dernières 
victimes ont été une petite fille de 
la maison et un chien. M. Baldwin 
lui parle avec beaucoup de douceur 
et lui prodigue beaucoup de cares 

L’intention de M. Baldwin est 
de la faire voir à des médecins, 
auxquels elle fournira ' i curieux 
sujet d’études.

La musique a pour el.e un grand 
charme ; elle écoute religie usement 
le chant d’une voix humaine, et 
danse très-volontiers au son d’un 
instrument de musique.

Hier, notre reporter remarquait 
chez l’épicier populaire de la basse 
ville, J. B. C. Dulin, 25 banques de 
vin. Sur deuiande d’où venait ce 
vin, M. Dunn répondit qu’il 
directement de l’Espagne.

Nous conseillons aux médecins et 
aux malades qui désirent avoir des 
vins purs, de se rendre chez J. B. 
G. Dunn.

Aucune préparation n’égale les 
Amers Canadiens du Dr N. Lacerte, 
pour guérir la dyspepsie des tuber
culeux et l’hydropisie.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
la profession médicale. Prix "25c. 
la bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

—J. L. Beaudry, maison de tail
leur New-York, No. 523, rue 
Sussex. Pour un habillement de 
première classe, venez au No. 523, 
rue Sussex. Un magnifique assor
timent de draps, tweeds anglais et 
écossais vient d’être reçu. Une 
visite est sollicitée.

Servez vos intérêts—Montres et 
bijouLeries de toutes sortes, dans 
les derniers goûls et de toute qua- 
lité. Chaque article est garanti 
tel qu’on le représente, sinon la 
vente est nulle. Réparations garan 
ties. Verres de montres 10 cents 
seulement, il. Nouez, No. 30 rue 
Rideau, porte voisine du London 
Chop House."

Cher Monsieur,—) "ai beaucoup de plai
sir à recommander t’Elexir de Down, pour 
les rhumes, la toux, el toutes les allections 
des poumons, soit pour les enfants ou les 
adulles, car j’en ai fait usage pendant dix 
au, dans ma famille, et avec le plus grand 
succès. Nous en avons toujours à la 
maison, el nous croyons que chaque 
familie devrait en faire usage en suivant 
bien les directions ; un grand bien résulte
ra de son usage. Tout à vous. John Hill.

IMPORTATION S—Un assorti ment 
complet de souvenirs de Première 
communion, de livres, d’images, 
de chapelets, de médailh-s, 
cifix, de bénitiers, ain.-i qu’une 
grande variété d’autres objets nou
veaux, viennent d’être reçus chez 

P. C. Guillaume,
455 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
elle, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encourauement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée.

venait

livre a

Ayant souffert du Rhumatisme pendait 
longtemps, on m’a conseillé de faire l’e 
saie de votre Arnica et liniment d'hu: 
La première application me donna un su 
lagemenl immôdia-, et maintenant je su; 
capabla d’agir à mes alfaires, grâce à vol: 
médecine merveilleuse.

Je suis votre tout dévoué,
W, H. Djckison,

218 rue St. Constant, toontréu..
En vente chez C. D. Uacikh, rue Susse;,.

Ottawa.
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KIDNEY-WORT
REMEDE, INFAILLIBLE

— pour —
LESjMALADIES DES ROGNONS 
iLËSfAFFECTIONS DF FOIE 
lTCONSTIPATION, les IIEM0R- 
WRU0IDES et les MALADIES 

DU SANG

ses.

Lon nodociiiN reconnaissent son 
elHcaeltv.

NOUVELLES DES ETATS-UNIS “ Le “ Kidney Wert ” est le remède 
efficace dont j’aie jamais fait usage.”
— Dr V. C. Iinllou, Moncfnn, Vt.
V“ On peut toujours compter sur lT-fficacité 
du Kidney Wort "—Trois hommes ont été tués par 

une explosion d’iiuile et de gaz près 
de Olive sud, Ohio.

—On dit les Rotbchilds posses
seurs de bous des Etats-Unis pour 
une somme de $4110,000,000.
- On rapporte que des flibustiers 

cubains ont établi secrètement un 
magasin d’armes et de munitions 
dans le voisinage de Key West, en 
Floride.

—William Craig, eccusé de tenta
tive de viol sur la petite fille de M. 
Pierre Charpentier vient d’être con
damné à quatre ans de pénitentier 
à Dennemora, N. Y.

—La fêle nationale a été célébrée 
avec éclat dans la plupart des cen
tres Canadiens aux Etats-Unis, no
tamment à Spencer, Woonsocket, 
Worcester, St-Paul, Argyle, etc. 
Nos compatriotes du Minnesota se 
sont particulièrement distingués.

—La production totale du char
bon, aux Etats-Unis, en 1882, avait 
été de 86,849,436 tonnes j en 1883 
elle a été de 96,159,716 
L’augmentation, en 1883, a donc 
été de 9,310,283 tonnes ; don 12,632- 
931 d’anthracite, et le reste, à savoir 
6,732,342 tonnes, de bitumi

Dr R. N. Clark, So- Hero, Vt. 
Lo 11 Kidney Wort” a guéri ma femme 

qui était malade depuis deux ans.”
Dr C. M- Summerlin, Sun IIi11, Ga.

1 DANS DES MILLIERS DE CAS
il a us les a

mède
opéré des cures, lorsque toi 

remèdes avaient échoué- C’est un remode 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
■ ’effet est mir et qui no nuit jamais à la 
santé, dan®r ii "sun cas.

purifie le snug, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or
ganes importants du corps humain. Il réta
blit lo fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse lo foie do toutes maladies et règle 
les intestins. Do cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-
reuses.

Paix, $1, sous forme liquide ou en pou 
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi lo remède en poudre par la malle.
WBLL8, KICUAKDSÜN & ( le, Burlington, Vt

lire.de cru-

KIDNEY-WÔRT

Jtonnes
ASS0UA110S MUTUELLE

DE Poudres de Condition d'Alexander
BOULES POUR le# KOGNONfr

ET AUI RES

UEi)ECINES CELEBRES

lieux. PREVOYANCE
DU CANADA.Répondez à ceci :—Y a-t-il une 

personne au monde qui ait vu un 
cas bilieux, nerveux, névralgique 
ou toute autre maladie de l’esto
mac ou des rognons que les Amers 
de Houblons ne puissent pas guérir!

POUR LUS
Incorporée d’après les Statut» Consolidés 

dn Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l'inspection du 
Gouvernement Provincial.

C31xeNza,i3L2e:
AiiENT a Ottawa :—C. STKATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Sainl-Patrtck
BUREAU PRINCIPAL!

1G2 RUE ST. JACQUES
MONTREAL.

A VIS.—Les médecines ci-dessus, célt 
/X bres dans tout le Canada pour leui 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

DIRECTEURS.
A. L. de Martlgny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.”
Hon. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terre» de

L’établissement de Tailleur 
Broadway, 133 rue Sparks.

T- ALEXANDER.
N. B.—On peut aussi obtenir l'article vé

ritable chez V. LAPORTE, rue Rideau ; 
PLUNKETT A FRERE, rue Wellington ; 
et DAGLISH A FRERE, rue Queen, ouest.

Viceuommôssaire des terre» de 
la Couronne Québec, P. Q. 

lien. Globensky, Ecr., C. R.
L. II Ma sue. M. P., Président 

d’Agriculture de la province
L. Cassidy, Ecr., Négociai 

.tyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr, Manufacturier. 
John L. Hairi», Ecr., Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr., M. D.

Présidents.

du bureau 
ce de Québec.

M. P. C. Auclair pour répondre à 
ses nombreuses pratiques, a fait 
importer directement de France, 
d’Angleterre, d’Ecosse et des Etats- 
Unis, un choix de draps, tweeds, 
serges d’un genre tout nouveau et 
des mieux choisis.

Constamment en main un assor
timent complet de tweeds cana
diens.

Les meilleurs tailleurs du Canada 
et des Etast-Unis sontattachês à ce 
grand établissement.

Toute commande garantie.
Prix modérés.

P. C. AUCLAIR, propriétaire.
133 rue Sparks, Ottawa.

J. McEn

a.b. McDonald
ENCANTBUIt DE LA HEIKE

Hon. Alex Lacoate. Ç. R.. M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseura Légala 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. ôuérin.— Diricteur Médical.

MARCHAND

Commission
No. 16- RUB ELGIN.

i6fl aurplu» sont déposée dan» le tréeor 
vincial.

Pour imformstions s’adresser A
M. CHARLES PUNCHARD

No, 76, BUE 8PABK8,
OTTAWA.

PMai
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LE CANADA, 11 Juiillet 1884

NOUVELLE MANUFACTURE

H

Bloe-de ’Hotel Russell, rue Sparks, 
Ottawa.

M. C. H. DOUCET a transporté 
lier d’orfôverie du magasin de bijouterie di 
M. Laporte au bloc Russell, rue Sparks, e 
il exécutera sous le plus court délai tout* 
commande telle que bagues. Boucles d’O. 
reilles, Anneaux, Epingles, Chaines, Croix 
en or et en argent. Tourt ouvrages garanti 
et à très bas prix. Une visite est sollicitée.

son ate-

C. H. DOUCET,
Propriétairt

2 fév 81

AMERS CANADIENS
^ Ce trésor des Dyspeptiques guérit, outre
naireB, les indigestion», les Névralgies." les 

Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydropisie» et les Rhumatis-

DIPHTHERIA
— oc —

ASTÏ-DlPHTHEÏlITiqUK
Spécifique contre la Diphthèrie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la consomp

tion ou à sa première période, la bron
chite aiguë et chronique et les rhumes.

LA DIPHTHERIE VAINCUE !
Aux ravages de cette maladie terrible et 

réputée incurable, on a trouvé un remède 
qui n’a jamais failli. L’expérience de plus 
de dix années de succès constants, et des 
centaines de certificats adressés à l’inven-

-r par des personne» notable» et dignes 
de foi attestent l’efficacité viaiment éton
nante de ce remède.

Préparé

DR N. LACERTE,
LEVIS. P. ».

Prix : 50 cta., la bouteille. En vente 
chez tous les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
ELZEAR ALARIE,

71 Rue Bolton, Ottawa.
4 janvier 1884.

Sirop des Enfants dn Br Goderrt
Ce sirop est prépa 
rée avec l’approbh 
tion des professeur.- 
de V E oie de Médc 

- • y/ . cine 1 ’ de Chiru.
fÛJWWmmW* de Montréal 

yh iùVwISSfllelFP ulté de Médeci 
t : i..?- - v de l’Universit
: ifft*1 tq Collège Victo-

Le sirop des en* 
tLtffÿl fanta est supèrieui 

LuUÆinBr/ à toutes les prépa
ration» calmantn 
offertes aux mèru 

de famille pour conserver la santé de leuii 
enfants; il peut être donné avec U plut 
grande confiance aux enfants dans les cai 
suivants: Colique. Diarrhée, Dysaenterif. 
Dentition douloureuse, insomnie, Tou>. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop dd Dr Godirri pi 
n’en achetez point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Etau 
Unis

t'À
fi

%

, 25 CI». LA BOTTTEILLE,
Seul proprietaire,

B. Ê. McGALE, Chimiste 
Monti

PRIX

'883. la

SPRUCINE
Une des meilleures prepa» 
ration» offertes jusqu ir 
au public, pour le aoulag 
ment immédiat

Bronchite, de 
rouement, de la Croupt e 
de toutes les maladies de ► 
Gorge et des Poumons 

A vendre partout à 2 
50c la bouteille.

B. L.I cGAl.E, Chinueti 
Montré

du Rhmui
r r*

rison de

5 p*

.e

CHEMIN DE FER
Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Nouveau-Brunswick, Nouvelle- 
Ecosse, Cap Breton et Teerrneuve.

Toutes les places populaires de bain, de 
pêche et de plaisir du Canada, sont situées 
le long de cette ligne.

Les chars Pullman qui quittent Mont
réal les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 

di se rendent à Saint-Jean directe-

l)e prompts raccordements sont faits à 
Lévis ou à la Station des Chaudières avec 
le chemin de fer du Grand Tronc, et à 
Lévis avec les bateaux de la compagnie 
de navigation Richelieu et Ontario, venant 
de Montréal.

Des chars de première classe élégants, 
des chars Pullman et des chars fumoirs 
sont attachés à tous les trains directs.

Des restaurants de première classe sont 
disséminés sur la route, à des distances 
convenables.

Importateurs et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
cette route, vu qu’elle est la p'us v-ipi le 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fret d'Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l’Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret eu s’adres-

E. KING, Agent de billets, 
No. 15, rue Elgin, Ottawa.

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l'Ouest, 93 bloc Rossin rue York,J 
Toronto.

D. POTTINGER,
burinteodant général

Bureau du chemin de fer. 
Moncton, N. B., 28 mai 1884.
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